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^Re»(lt.peaai)erdt:grç^taqg efttemt>

par le foôHBiiit Pontife yâc ackotoUlMM

cevc des {i4»a>ftHions>quL)f n^itët, ayami)

çncter âcabCbkbcomiii^mleincot i'ur coû-

tas les ceccojiptniestpabliquts 5c parùou-

licrctk£tâ quelque feâfidoEonTcs i'di*

kacAcdceflcdc tioPactat,eUca'aaucuno

aDthoKHény coe<iit, deuanc^u'il-laicafr

prouuce pao.âls letneiiptanccs. Audi
eft- ccîttjûhaïgc de cixer jôe.confctnrvcr

certains iioatfMz Ton(io>vqi«tronc.cora'

meEiiciqur^)cojaibica(]u)on queK]ties

endroits [(:& Princes 4yt;ntlcdiuicdcno-

ini:i£:iua])gens.dc grandcouthonté en*

ucrs tous,^ s'ils ellobltilent d$$ l'i,eUres,

fie confercnt les bénéfices ^P'.aiiaptngc ce

Pontife donne tous priuiicgcs , &: les

cx'cr»ptioBsou irnmuRKtiz . dfcs charges

profanes &i lei ulieres , ayant remis aine

Tondos ce pendant le pouuoird^i^if-

pcnicr es choies plus, légères, commelè'
roit de pouuuir manger de la chair k)
iours détendus, que le penpîc e(i couilu-

micr d'aller en pèlerinage voir les Ido-

les, Se autres telles pexites occurences.

Les Chinois ne dônent iamais c'clt cAai

a pcrionnc qu'en coiilideration de fan

érudition fie lagcfle , nuis les (apoDois

tonc elciliondeceluyqutcll de meilleu-

re madon,plusnoblc,9<: plus riche cftai>t

au demeurant fou donuinc de gtandc

eftcniluc,bien rciuc,&fi puillart que par

fois il fait telle aux Roisfcculiers: 6c voi»

laquant àla Religion & liifpcrflition du

pays.

Qnantà l'autre foi r.ic de gouuernc-

mciit , cllctff diuilccen deux -car il va

deux Chef;» qui ont toute puifT.UHcl vu

dcfquels prend la congoiUancc des caii-

fc.squi touihcnt Ihonncur -.1 autre fait

l'cftat de Iugc,&: cognoit des diflcrcns

entre les partycs ,ô<^ décider des pioces.

C eluy qui eft le Chet quanta Ihonncur,

sa'ppellc vulgairement \'o,chudi&:ton-

(luuc en di);uuc par IuclcAIod de racc.^

adore comme >V cHoit qucKjuc Dicu.l-

1

défailli ne hiycll loiliblcde marcher a

1 terie, futpciiicd'elhcpuuédc Ion cllai,

' ôc % liiie ioiiiAiii.il) ou|;ouipi>^ ûc iuii

logiv,lic U'Iaillatauth vcoii qucKiit late-

ment, tnaifroûilfc^t porrec enliâicre
parfa inaiibn;,oii d variudcseCchaffcde
k hauteur dVii' grand picd.Il cfl aflis or-

dinaircnteni^envne chaire , ayant vne
courte da^nc d'vn coHc ,a£ de l'autrem
arc «/: des tiefchc :i\\ ^obbc dcdeflonz
ell noire, & celle dedclFus lougc, cou-
uerte tout alentour d'vn lin & dchi d<-up

de loyc.fon bonnet à des petits chapelets

pendans, comme vnc mitre pontificale,

km tro; t ell peinr, de couleur b'anche&
rouge,& le lerton a table de vaillclle de
terre . Par ton aduis Se feui lugcment,
i.Iœc d'honneur cil baillcà chacun ,tcl

qw'illuv app.trticnt par tout le lapon.là

où auffi lia beaucoup de degTCz&: dif-

férence de digmtez
,
que l'on congnoift à

certains chûiaCtcresScmarqiics, uclqucl-
les jlslelcruciu a cacheter les latres,&

fcchangentoidinauemcnt félon la quali-

ic des rangs. Lt de laid nous auons vcu
quelc Roy de Bui.go.depuis que nous
Ipinmes ariiucz en ccJlc ville à changé
ces tdtres d'honneur, plus de trcntcqua-

trefoLS.Ot tous les l'otcntas.Gouucr-
ocurs, ^grands Sci^çneurs du pays ont
leurs Procureurs auprès de ce grand V6,
^:pour ce i]ue<"^ft vnc nation mcrueil-
Iculement.litcictù'honncur.&dc louan-

ge, ili fout cntieeuxà l'cnoy.à qui par
donsècprcfcin traînera mieux fa bonne
giacc,&: pat ce moyen il dcuicnt fi riche,

n'ayant .luticmentl ny fonds r y rente,

qu'aucLt-cderichepiovcil eft eftimé le

plus pccunicux liomnie de tout le la-

pon. Si c(l-cc que nciiobitant tome celle

autot itf,il peut pcuhc font liât aducnant
l'vne des ttoi.'» choies : aliçauoir , s'il tou-

chtla tciieaiicclc pied , >'il commet au-

cun nuiutrc, ou.s'il dcuien':eiineniy.&:

piitu bateurdc la paix, &: rcpo.'s publu:
liiicprtil Minais 11 vie pour aucune de
ces tioijiholtMju ill.uc.

I-c dctnierClicI du gouucrncment
sappcllu l.StiiiiiK , avant c«imnie deux
compagnon» a^ .ithUaiis nuec loy , 1 vn
noiniiK 1 iif',e,&: l'ai tic (.ioxo,i'«^»'».(lcnd

lacli.ii^clui ic>al].iiies«.kla guerre, toit

poiii ics cimouiiou quand la caulccncU
aille a (vu atiuis,t.>i4 kiii f.iiie la paix. &

ciiuuicr
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